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NOTRE RELIGION. NOTRE LANGUE ET NOS COUTUMES.
20 Le transfert de l’adminis- dire coupée en deux. Autrefois 

Iration du chemin de fer deLa signification de 
l’élection de Moncton

Mgr Alexandre hiasson1 Mecca des, jeunes gens en
quête d’ouvrage. Monoton n'a 
plus d'emploi à leur offrir et ils 
prennent le chemin des Etats- 
Unis.

Les électeurs de Moricton doi­
vent se rappekr qu'un vote pour 
Rand est un Note pour Corp et 
eu faveur de la ligne de condui- 
le adoptée par les autorités dans

Moncton H Montréal, un coup fa- 
fol porté iFimportance et à la 
prospérité de Monefon ;

20 La réluction du nombre Cest aujourd’hum le emquan, donné prêtre le I juin, 1808 
le-serticme anniv saice de la rdes employés des usines de 

Moncton, réduction qui se pour- 
suit systématiquement et de jour 
en jour.

Depuis lad option de ceite po- 
itique désastreuse par te gou- les quotations et les affaires qu« 
vernoment qui est appuyé par les concernent d’une manière 
MM. Copp et Rand, la ville de toute spéciale, tandis qu'un vole 
Moncton a cessé de grandir et a pour Reily est un protêt contre 
lécliné en importance ; la po- 
pubation a diminué : h- volume 
les affaires « baissé et la valeur

De 1808 à 1017, foute sil vie 
s’e.t passée a Church Pointnaissance de Mgr Chiasson, ével 

que de Chatham.
Sa Grandeur Monseigneur 

Alexandre Chines: Ni est né au 
Grand Etang, C. B., te 27 no. 
vembre, 1867. Après avoir été 
instituteur à Rogersville, il vint 
en 1891, enseigner au collège de 
Church Pont, qui venait de se 
fonder. Tout en enscignant, il 
r finit son cours was sique, et y 
U sa philosophie, dans là me- 

me classe que Mgr Leblanc, et 
Mgr Comeau. Une fois son 
cours de philosophie terminé, i! 
demanda son admission dans la 
Congrégation de Jésus et Marie, 

fut envoyé à ta Roche du 
Theil, en France, pour y faire 

son noviciat et sa théologie. M 
passa dans ce séminaire quatre 
années de 1894-18087 et fut or-

comme professeur ou préfet 
d’abord, jusqu’en 1908, puis 
e nine supérieur, de 108 à 10- 
17. C’est al • * que la confiance

stime de spérieurs i» , 
désignèrent an Souverain Pon- 
tife, pour être nommé Vicaire 
Apostolique de h Cote Nord du 
Saint-Laniront, Il recul le fiir 
d’évêque de Lydkla, (
à Church Point. Nonvelle-Eccs- 
se, le 18 octobre 1917, par Son 
Eminence •* Cardinal Bégin.

Après trois années dépensé: •, 
tout entières eu bien spirituel 
tempor 4 de son Vicariat, Mon 
seigneur Chiasson fut transféré 
en 1020, ah diocèse de Chatham, 
dont il prit possession le 16 dé- 
cembre de ta même année.

AD MULTOS AXNOS

né l’exemple de l’extravagance 
et de 1intempérance dans le 
dépenses.

Laissons parler les compte- 
publies préparés par le gouver 
nemertt dont M. Veniot est k 
obot et vérifiés par MM. Price. 
Waterhouse et Cie •:

1923
Salaire à title de premier-

ministre. $2,400.00
Salaire à titre de ministre

des travaux publies, 3.500.00 
Frais de voyages, premier-

ministre, 862.00
Frais de voyage, ministre

des travaux publics. 1.200.00

Les partisans dus gouverne- 
men! Foster-Veniot, lorsqu’i’s 
étaient dans opposition, avant 
1917, avaient in programme po- 
litique. Ils n’avaient pas de 
chef reconnu, un grand in- 
convenient, il faut l’admettre, 
mais un inconvénient qui n’é- 
tat pas un obstade unsurmonta- 
Ile et ne. les empêcha pas d’être 
portes au pouvoir. En ce temps 
41, 33 étaient inspirés et dirigés 
par MM. P. J. Veniot et E. S. 
Carter qui, ni l'un ni l’autre, ne 
siégeaient en chambre : le pre­
mier avait été antérieurement 
député de Gloucester à la légis-

.3 injustices, qui sont infligées 
aux populations des provinces 
maritimes.

les propriétés a été pour ainsi

*

M. Richards, chef de l’opposition à la 
législature, à Moncton

M. E. Albert Reilly, le candi- 
dat oppositionn ste a Moncton, 
est un homme digne de la con- 
fiance publique. Il a exerce sa 
profession dans la ville de 
Moncton depuis son admission

la pratique du droit et par son

Indemnité parlemen- 
taire.

Millage,

lature, mais son associé. bien 
diver- 1.000.00

12.20
en ait fait l’essai engule 

ses occasions, n’a jamais pû clairement l’état des finances de 
la province, état ; qui est loin 
d'être satisfaisant. Il a terminé 
ses remarques en demandant 
aux électeurs de la cité de 
Moncton d’envoyer à Frédéric- 
ton M. Reilly qui a déjà acquis 
une grande expérience des af- 
faires publiques.

M. Reilly fut reçu avec Fac- 
cueil le plus chaleureux et son 
discours fut vigoureusement ap- 
plaudi.

Bien que la lutte soit serrée, 
tous lois rapports qui nous vien­
nent de Moncton indiquent que 
le candidat de l’opposition sera 
élu avec une bonne majorité.

nombreuse assembléeUne
expler la confiance publique au 
point de se faire élire. Tous 
deux, ils étaient les organisa- 
Ici: s du parti liberal en celle 
province, tant dans Farine fédé- 
rale que dans l’arène provincia- 
le. À cette époque, comme de 
nos joins, le parti libéral de 
Frédénicton et le parti libéral 
d’Ottawa ne constituaient qu’un 
seul et même parti, ayant à leur 
disposition la même organisa- 
tion et cherchant à s’emparer du 
pouvoir et à Frédéricton et à Ot­
tawa.

MM. Veniot el Carter défini-

d’électeurs de Moncton on fa- 
veur.de da candidature de M. E.

1. Reilly a été tenue mardi soir, 
sous la présidence de M. D. Mit- 
ton, avocat.

Des discours ont été pronon- 
cés par le candidat, M. Reilly. 
M. Lewis Smith, .M. P: P., d’A- 
bert. M. Smith, ancien maire 
d’Amherst, M. C. D. Richards, le 
house Icader de l’opposition, M. 
F. J. Robidoux H M. Alex. J. 
Doucet. M. P.

(M. Richards fi créé une im- 
• C ssion favorable et aussi a-t-il 
té ér uté avec la nlus vive at- 

tention. M a parlé avec modé- 
ration et bon sens ; il a exposé

Total, $9,004.20
Evidemment, nous vivons a 

une époque où les gros salaires 
sont à la mode.

Sir Henry Thornton, $50.000. 
et M. Veniot $9000.

L’heure a sonnés pour MM 
Copp et Veniot des remplir ki 
promesse qu’ils faisaient à 
Moncton, -en 1920, à savoir, de 
commencer à ré lire les sali- 
res par le bout de Féchalle au 
lieu de sien prend etaux gage 
des ouvre 19.

De plus, nos mill' ‘res pro 
vinoianx scut suff.somnc d

amour du travail, son applica- —- 
ion aux affaires et con esprit 
le droiture, il s’est attiré une M 

belle clientèle. . ”■•
Ai Murphy maltraite les Canadiens- 

FrançaisExcellent homthe d’affaires 4! 
s’est toujours intéressé active- 
ment au développement des in- 
dustries qui étaient de nature à 
agrandir ki prospérité de Mone- 
ton et il fait partie de plusieurs 
compagnies qui fournissent de 
‘emploi à la imputation de cette 

ville.
Il a aussi acquis une bonne 

mesure d’expérience dans l’ad- 
ministration de la chose publi- 
que, ayant été pendant quatre 
ans tour à tour échevin et maire 
de ta ville et d a démontré pen­
dant son terme d’office qu'il 
tait doué des qualités qui con­
tribuent a faire d’un citoyen un 
bon et utile serviteur publie.

M. Iteilly jouit de la confiance 
de ses concitoyens acadiens de 
Moncton avec lesquels il a tou- 
jours maintenu d’excellents rap­
port».

En un mot s'il est éhu, M 
Reilly sera un bon député qui 
saura défendre en tout et par- 
out des droits et les intérêts de 

la ville de Moncton.
---------oOo---------

UN SOUVENIR 
HISTORIQUE

Nous lisons dans F.Aetion Ca- dre aux voeux de la presque 
thotique, de Québec totalité de la population. L'hon.

Le ministère des postes oti M. Charles Murphy, ministre 
régne M.: Charles Murphy vient des postes, qui me pri sente dans 
île concert avec la Commission un comté canadien fra n . 
du Service civil de commettre qui espère garder ses voles en 
the nouvelle injustice- envers actumulant indélicate -*,* sur 
'élément de langue française mauvais traitements à l'égard 

en ce pays. Nous avons déjà de la majorité de ses manda- 
mentionné celle affaire du bu- taires peut, s’il le veut, casser la 
reau de poste d'Hawkesbury, nomination de M. Me Vlister. Il

rent la politique de l'opposition
dont Ts contrôlaient tes desti- I bien rénumér 3 pour les services 
nées et la dotèrent d'un pro- ;u‘is rendent au pays, saunées of la dotèrent d'un pro-

juils ecent PCCOU. s à d’autre 
pour remplir les devois de lu 
charge, comme h chose s est 
pratiquée dans la question du 
réajustement dos taux de fret et 
du remaniement vc la carte Flee- 
torale fédérale. Ad lien de con- 
fier celle tache an procureur-

gramme contenant un grand 
nombre d’arbeles ; mais liant le 
prin 1 :1 artic ′ ■ accusait le gou- 
verrement du jour de pratiquer 
l’extravagance et engageait Fop- 
position, si Ichlolài lui confiait 
la lâche de gouverner la provin-

Dans cette petite ville, voici d’a- en a le pouvoir. En attendant, 
près le dernier recensement ce que nous savons c’est que le 
comment se répartit la popula- candidat de langue anglaise a 
tion : été choisi et que lo candi dat de

langue française a (‘s rejeté. 
Ce que nous .ROI c’est qu IM

M. Veniot évite M. Doucet
■ M. Venioi. inenaus.

* Le premier-ministre veut dis- 
cuter is question avec tout le 
monde excepté M. Doucet et il 
propose maints débats contra- 
dictoires dont it a le soin d’ex- 
clure M. Doucet.

M. Veniot, qui est un vieux 
lutteur, aurait-il peur de ren- 
contrer M. Doucet, qui n’en est 
encore qu’à ses débuts ?

M. Alex. J. Doucel, député de D’origine française . 
D’origine anglaise . 
D’origin irlandaise . 
D’orginie écossaise. 
D’origin étrangère

700
231 

.268 

.137 

.199

Kent, a lancé un défi au premier- 
ministre de le rencontrer en as-

un règne dece, a inaugurer
général, l'hon James P. Byrne, 11

Féquiïbre dans nos finances, fe-tun homme compétent puisqu'il 
a été nommé juge de la cour su-

stricte économie qui rétablirait étaient tous deux anciens sol- 
liais dont J liai appartenait a un 
groupe Isole et ne formant pas 
le quarantième de la population, 
tandis que l’antre était repr.sen- C 
tant d’un élément qui compose 
la presque totalité de la ville de 
Hawkesbury3

L’administration fédéral nous 
désespère. Tous les ministres 
et même lui peu tout le nionde 
prêchent la bonne entente, l’en- 
toute cordiale, dharmonie 
et pas une occasion ne se pre 
seule que Ton ne manque de 
commettre quelque insjustice 
contre la population d’origine 
française.

Pourtant, si nos députés vou- 
laient...

FERDINAND BELANGER

semblée contradictoire à Monc­
ton. Le député de Kent avait 
fait certaines assertions tou- 
chant l’administration provin- 
obade que M. Veniot avait immé- 
diatement déclarées être fausses.

LM. Doucet a demandé et de­
mande encore la discussion avec

raid balancer le budget provin- 
eial et aurait pour conséquence 
de diminuer le fardeau de la 
taxe lequel, disaient-ils. oppri- 
mait le peuple.

L’histoire des six’ dernières 
années, des six années de Fadmi- 
nistration de MM. Foster et Ve- 
noot, prouve qu'ils ont violé 
avec une singulière désinvolture 
et un flagrant oubli de leurs 
promesses cet important article 
de leur programme.

Au dieu de remit ir leurs bel­
les promesses d’économie et de 
retranchement, les membres du

prome, le gouvernement provin- 
cial a retenu les services de M. 
Ivan C. Band, l’associé de l'hon. 
C. W. Robinson, pour arguer la 
cause de a province à Ottawa, 
nu prix de $1550. dans le cas des 
taux de fret et de $200. dans ce­
lui du remaniement de la carte 
électorale.

Dans ces circonstances, com- 
me dans hicn d’autres, le gou- 
vernement loeal semble avoir 
perdu de vue 01 nécessité que 
lui impose l’état de nos finances 
le pratiquer Féconomie la plus 
sévère, dussent même les favorise 
du ministère en souffrir.

L’élection de M. Rand lundi 
prochain serait une approbation 
non-équivoque de T’extravagan- 
e du gouvernement, de même 

que l’élection de M. Reilly en se- 
omit nue éclatante condamna- 
lion. T

N’est-il pas raisonnable de 
croûte que de gouvernement

Total .... .., 0.514
Or .M. McAllister, d’origine 

anglo-saxorme, ri ancien com- 
battant, l’ours de M. Murphy, a 
été nommé maître de postes i 
Hawkesbury, air détriment 
d’un Canadien-français tout 
aussi combattant que M. Mc V- 
lister.

Voici d’après M. Charpentier 
du "Droit" des renseignements 
sur celle affaire :

"Dans le cas du berean de 
poste de Hawkesbury, le dépar-

1 ministérielle surh

a Darque (The New Freeman)

les récifs Encore une fois les flammes 
ml causé de sérieux dommages 
I la Mlle de Windsor, N. E., en-gouvernement provincial oui tement. k commission.avec
droit bien connut comme étant avaient tonte liberté de rendre 
4a place natale de "Sam Slick’

pratiqué l’extravagance suritou- 
• le la ligne et dans tous les dé.

parlements de l’administration :
Es ont doublé les dépenses du 

conseil exécutif, c’est-à-dire, les 
dépenses du ministère ;

IG ont quadruplé les dépenses 
du ministère des terres de la 
couronne cl des mines ;

lés ont inventé une loi dhygié-

Le gouvernement de Frédéric- mier-ministre et cherche au- 
ton a décidé d’épuiser son terme jourd hui à se faire nommer sé- 
d’office qui est de cinq ans. Il nateur.
ne lui reste pas UH ali a, vivre et L’hon. C. W. Robinson qui 
il sera forcé de se présenter de- plus que tout autre homme pu- 
vant de peuple pour être jugé blic en cette province, a le sens 
d'ici au mois d’octobre, 1925. de la préservation personnelle 
il est clair qu’il a un sinistre extrêmement développé, * est re- 
pressentiment du sort qui Tat-tiré du gouvernement et s’es 
tend, puisqu’il se cramponne au 
pouvoir qui lui échappe, avec le 
désespoir du noyé qui saisit the

justice aux nôtres et de répon-
Haliburton. Commentant

l’histoire de celle ville, le Hali-— 
fax Chronicle fail observer que

le sile de Windsor riait appel 1 
"Pisiquid" par les sauvages.—/ 
mot qui signifie jonction de - 
leux courants d’eau. Les fran- 
çais s’y établirent en 1703, y 
construisirent de grandes dignes 
t cultivèrent avec succès le blé 
juils exportaient à Boston. 
Lorsque l’Acadie fut cédée aux 
Inginis. Je Fort Edward fut éri-

Promotion de Castel- 
nau au Marechalatfait caser au sénat ou. à l’abrine qui, sous prétexte de prolon­

ger la vie des contribuables, lés 
saigne à blanc :

ils ont emprunté jusqu'à l’ex-

des vicissitudes de la vie pu 
blique, il suit d’un oeil complai- 
sant tes luttes de ses infortunés 
collègues d'hier.

l’Ottawa interpréterait l’élee- 
tion de M. Rand comme Une ap- Sarrail aussiépave. C’est le premier-minis- 

tre dui-même qui a annoncé àprobation de la conduite de M.trême limite de nos ressources 
pour- dépenser ensuite sans 
compter sur les chemins soi- 
disants permanents tout en né- 
gligeant complètement les au- 
lyes branches de la voirie :

Ils ont doublé le prix des li- 
vies d’école ;

LG ont triplé 4a taxe des éco- 
les :

Ils ont doublé la taxe des au- 
tomobiles :

IG ont taxé tout ce qui était 
susceptible d’être taxé et, malgré 
tous ces impôts additionnels, ils 
oui doublé la dette publique.

El tous ees moyens n’ont 
point dû combler le vide causé 
dans le trésor public par Fincu- 
rie de leurs administration, 
mais il leur a fallu solder le 
dernier exercice financier de la 
province avec un déficit d’un 

demii-mirtion, le plus gros défi- 
cit que la province ait jamais 
onfégistré !

Le premier-ministre actuel, 
Seclui-là même qui faisait insérer 
dans le programme de l’opposi- 
tion dont il était lun des orga- 
nisateurs un article invoquant 
économie la plus rigide, a don-

L’hon. James P. Byrne, t 
procureur-général de M. Veniot 
lui aussi, en homme prudent et 
bien avisé, a abandonné la bar 
que ministérielle pour aller re 
présenter ses compatriotes ir 
landais sur de banc de la Cour

Copp.. Je député de Westmor- 
land, et comme une preuve que entendait faire 
les citoyens de Moncton sont sa-

Moncton, que 4e gouvernement gé dans le but de dominer le 
pays du Basin des Mines. C’est 
lans l’enceinte de ce même fort 
que le Colonel Winslow et'• 
Capitaine Murray écrivirent h 
proclamation et fixer les détails 
le ta dispersion des Acadiens 
des Mines ri de Pisiquid. Les 
erres des Acadiens étaient telle-

le* milieux politiques, on croit 
que les rallicans finirent par 06- 
der ri que la France aura huit 
maréchaux avant la fin de le 
session parlementaire, 1 n ma-

Paris, 21. Le nombre des. 
maréchaux de France, qui est 
maintenant de six, sera peut 
être accru de deux. comme Né 
sultat de l’agitation faite par le- 
amis du général Sarrail qui 
commanda la troisième armée

une autre ses- 
qu’il lui soitsien, la dernière

possible de tenir avant l’expira- 
tion du parlement élu en 1920.

14 arrive rarement a un gou- 
vernement d’épuiser ainsi son 
terme d’office. C’est tellement 
le cas que M. Veniot, lui-même, 
s’il faut en croire des rumeurs 
bien fondées, a plusieurs fois 
songé a prendre 4e plongeon et 
à comparaître devant le peuple; 
mais, chaque fois, la crainte de 
l’électoral l’a retenu sur le bord 
du précipice, tant il est vrai que 
de la peur, personne n’est mai- 
tre. M. Veniot, dont toute la 
carrière politique n’a été qu’une 
série de défis lane s à la face de 
ses adversaires, passait pourtant

tistaits de la situation telle 
qu’elle existe maintenant en ce 
qui concerne les affaires du 
chemin de fer ? C’est pourquoi 
il importe que le résultat de l’é- 
lection de lundi soit clair et sig- 
niticatil et quil/ exprime haute- 
ment et nettement le sentiment 
des électeurs de da cité «le Mone- 
ton, afin que ceux qui adminis- 
trent les affaires puissent bien 
en saisir la portée.

M. Relly, tel candidat de Top- 
position, dans un discours qu’il 
prononçait récemment a Mone- 
ton, a fait ressortir vivement 
dommage incalculable infligé n 
La vite de Moncton et au pays 
environnant par la politique 
destructive suivie par de gouver- 
nement fédéral dans l’adminos- 
tration du chemin de fer dans 
les provinces maritimes, i

Trois choses surtout ont cou-

Pmenéchal de France est ton
dans le service actif. Foch est 
président de la commission de 
a guerre: Lynatey est président 
général du Marco; Franche!

est instructene de i a 
ronautique • Plain est vice pire 
sident de I Ecole supérieure de la 
guerre et il serait probablement , 
le prochain généralissime, si h 
France participait * une nou- 
velle guerre : Jaffire 1 Fay 
sont membres du Conseil supé- 
rieur de la guerre.

Suprême, laissant en mémo 
temps, dans sa hale, ees mêmes 
compatriotes sans représenta-

français —. pendant la bataille de 
là Marne. Les partisans du gé­
nérai de Castelneast, qui avait 
un rang supérieur au général

ment bien cultivées qu’elles fu- 
De art de Kent aurait ent occupées presqu’immé- 
. e liatement par les Anglais de h

Nouvelle Angleterre. En1750, ont déclaré qu’ils , opposeraient
Newport fut cédée au Rhode - - "C
Island, Falmouth aux habitants 
hi Massachusetts et Windsor
Mux officiers anglais.

tion dans be cabinet.
M. Sarrail, pendant toute ta guerre.bien consenti A l'y remplacer:

mais son chef n’était pas di 
même sentiment et lui a préfé 
ré M Rand.

Les marins expérimentés «Ve 
cordent tous a dire que, quand 
les rats abandonnent un bâti 
ment, c’est un signe qu’il est à 
la veille de couler à fonds.

T Mévation de Sarrail au 110-
réchalat tant que leur catididal 
n’aura pas rte choisi en même

possible quetemps. Done, il e
Jofïn'. Foeh, Pétain, Lyautey 
Fayolle et Franchet d'Esperey. 
aient deux nouveaux camara- 
d«~ Les radicaux qui appuient 
ta candidature de Serrai ont 
empêché ta nomination «lu g - 
nérel de Castelneau, quand Fay 
olle et Franchet d'Esperey fu-

PETITS DEFAUTS
Ine faut pas mépriser les pe- 

'its défauts. Il nest si petit en-homme courageux :pour un
UN ELECTEUR.

Moncton, N. B.
le 22 novembre. 1923.

nermi qui ne puisse nuire a ta 
longue. Ce ne sont pas les élé- 
phants qui détruisent les mois- 
sons et ruinent parfois les culti- 
valeurs : ce sont les sauterelles 
q ira petites chenilles, quand tas 
blés sont en herbe les charan- 
cons et autres insectes imper- 
coptibles, quand ils sont murs.

aurait-il ignomi-son courage
niensement baissée pavillon de- 
vant un cupide amour du pou­
voir et des bénéfices qui en dé- 
coulent ?

L'hon. Walter Foster, son

/ Le 5 octobre fut bénite a 
Lourdes en p (ut ne e deux
évêques et de a'*•► 
lands’- ta crois monun.entalerent nommes, lis ne mont pas 

favorables au général de Castel- 
nau, mais ils constatent qu’il est qui surmontetribué à nuire à cette région : 

lo La réduction des gages des
e dôme du Rosal- 

offerte par Ilr-(Abonnez-vous au 
leur Acadien.

prédécesseur, qui sentait le ter- 
qmployés dont le salaire n’était’ rain lui glisser sous '— | eds. 
pas déjà trop élevé ; 'a abandonné son 'poste de I re-

Mo- difficile d'obtenir autrement le [re et quai i 
m réchalot pour Sarrail. Dans lande

1

Un vote pour Rand est un vote pour Copp.

4-4■L

Shédiac, N.-B., Jeudi, 27 Novembre 1924.
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A
Total des dépenses ordinaires en 1916,
Subside fédéral spécial dépensé.

Total,

Le surplus en 1916 était donc de

1,568,342,07
41,964.35

$1,610.306.42.

31.985.14

LA LOI DE PROHIBITIONLa Société 
, L’Assomption

GRAND CONCOURS 
DE RECRUTEMENT

oniteur -

La semaine dernière, nous avons publié le rapport on iciel des 
revenus et dépens ssoits la loi de la prohibition dans la province. 
lu Nouveau Bru iswick pendant Fannée 1923. Plusieurs person- 
cas de différentes parlic s de la province nous demandent mainte- 
ant de public. Fétat dos comptes de N loid » prohibition pour
année 1022 et nous nous faisons un devoir de nous rendre à 
eurs demande , parce que c'est note • désir de renseigner nos lee- 
euos as d toute l’exactitude possible sur la situation financière 
lu pays et les mettre en | ......ssion des faits ri des chiffres pour 
juiis puissent eux-mêmes tir ■ leurs propre s conc Jusions.

Nous avions déjetsé pour des fins d'éducation.$290,941.30
En travaux publics, 349,849.72
Pour fins d'agriculture, 46,617.42cadien. Du 17 au 1er juin 

LES PRIMES DU CON 
COURS *

En 1910, toutes les dépenses de la province, ordinaires et ex- 
raordinaires et sur le compte du capital s’élevaient à $2.011,855.06

En 1923, ees mêmes dépenses étaient de 6,230,516.10
Soit une augmentation deOrgane des populations françaises des provinces maritimes. 

Paraît le jeudi de chaque semaine.

ABONNEMENT

4.227,661.41
C’est-à-dire qu'en 1923 le gouvernement Veniot a dépensé 

trois fois plus d'argent que l’ancien gouvernement en 1916.

1923

Le proposeur de tout nou- 
reau membre examiné durant 1 
oncours aura droit à lune de

LA LOT DE LA PROHIBITION, 192?
i . .. X

Les dépense s de buresu et salaires de l inspecteur-en-chef se 
hiffrent à $5.107.96, repartis comme suit : y
John B. Hawthorn, in pecteur-en-chef salaire 12 mois, $3,000.00 
lépenses de voyages de l'inspecleur-en-chef au fer

Un an, $2.00; 6 mois, $1.00 rimes suivent N:
Certificat de $100 et 

xime en argent .50.

Dépenses ordinaires,
• Subside fédéral pour agriculture,

$3.648.273.04
87,577.29 $250

Pour les Etats-Unis l'abonnement est de $2.25 par année et inva­
riablement payable d’avance.

e Impressions de toute sorte exécutées à bref délai et à prix 
raisonnables.

Classification des terres de la couronne, 11,583,95
Taxes municipales pour la voirie, 61.402,96 Certifient de $500, primes en 

argent 1.00.
Certificat de $1000, primee 

Argent $2.00.
Certifient de $2000, prime e 
agent $3.00.
Pourvu toutefois que le nou 

beau membre paye au moins ( 
contributions me usuelles à 1 
ociété.

Prix spéciaux
(1) Voyage à Rome duran 

année sainte 1925), ou limou 
iné Ford à 5 passagers, ou J; 
valeur en argent pour tout 25 
nembres à l’assurance de $2,00 
U 500 membres à l’assurance 
1,000. Le recruteur pour 

ormer le mille piastres en re 
rutant des membres à l’assu 
ance pour un montant moin 
'ce, ainsi 2 membres de $500,0 
i l’assurance compteraient pou 
$1.000 et ainsi d suite. %

décembre 1920 au fer novembre 1921, a. 
lépenses de voyages de Fnspecteur-en-chef au ler 

|novembre 1921 au hr mars 1922
tertrude Hennigar, st nographe et commis, 

salaire, 12 mois.

961.19

210.77$3.808,537.21
Dépenses chargeables au capital :

Ohmins permanents, subside fédéral, 381,332.38 
Chemins permanents, fonda d’automobiles. 396.874.11 
Ponts permanents, 527,035,71

• Bâtisse de l’Université du N. B.. 50,000.00
Hôpital provincial, eau et lumière, 25,737.02 
Commission des Pouvoirs Electriques. Nouveau-

Brunswick, recettes des obligations, 1,050,000.00

900.00
Les sa: ares et dépenses d s inspecteurs 

10.91, répartis comme suit :,
Lonzo Barton, napecteur, salaire, 12 mois, 
Vonzo Barton, inspecteur, dépenses,
A. S. Bellivenu, inspecteur, salaire, 12 mois.

se montaient à $50.- .5L uinances rovinciales 1.200,00
346.45

1.500.00
944.14

1,200.00 -
211.85
600,00
285.90
600,00
40210

*

A S. Belliveau, inspecteur, déponses,
1. B. Blanchard, inspecteur, salaire, 12 mois,
1. B. Blanchard, inspecteur, dépenses,
1 E B udreau, inspecteur, salaire, 12 mois,
L E. Boudionu inspecteur, dépences,
Ferdinand Cormier, salaire, 12 mois,
A 1 lu " i < lot ni : inspecte ur. dépenses,
Vexando - C awf *1. il specteur, salaire, 10 mois,

à $150.00,
Mexander Crawford, inspecteur, salaire, 2 mois,

à $175.00,
Mexando. Cuw 5nd. inspec leur, dépenses,
lenry Doyle, inspect ur. salaire, 8 mois, à $100.00 ,
lenry Doyle, inspecteur, services, 120 jours * $3.00.
lenry Doyke, inspecteur, dépenses.

Un électeur du comté de Kent qui s’intéresse aux question 
publiques a fuit une petite incursion dans les rapports de l’audi- 
tour-général du Nouveau-Brunswick et. ayant amassé des chif­
fres instructifs (les chiffres ne mentent pas, selon un vieux dic 
ton anglais), il en est arrivé à la conclusion que ses confrères <h 
l’électoral devaient en toute justice être mis an courant de la ma- 
nière que leurs ressources financières sont dépensées et souven’ 
gaspillées. Animé de ce louable désir d’être utile à ses conci 
toyens, il a bien voulu transmettre au Moniteur le résultat de se 
soigneuses recherches, afin que nous puissions en faire bénéficie; 
nos Recteurs qui, en grande majorié, babitent le Nouveau-Bruns- 
w’ck et sont en conséquence en droit d’obtenir des renseigne 
ments exacts et minitieux sur l’administration de nos finances pro 
vinciales.

DEPARTEMENT DE L'HYGIENE.—1923 '11.

Dépenses se rapportant à l’hygiène en 1916, $1962.82
Dépenses se rapportant à l’hygiène en 1923, 86,636.27

L’organise lion hygiénique qui existe à St-Jean, N. B., consti

6,239,516.46
Le reverm total de ta province en 1923 atteignait le montant 

de $5,732,532.41.
L’état financer de la province en 1923 accusait done un défi- 

lit de $506.984.05.
Vous trouverez ces chiffres à la page 276 des comptes publie- 

le l’année 1923.
Plus tard, nous continuerons cet intéressant pelérinage à tra- 

rems les comptes publies de la province pour l’édification des Rec- 
eurs indépendants et impartiaux du Nouvean-Brunswick. Où v 
es conduire celte extravagance folle de nos gouvernants. S 
dans l’espace de six ans avec M. Veniot et ses collègues à la tête 
les affaires la dette a augmenté de $16,000,000.00 et si. M. Veniot 
estant an pouvoir, elle continue à s’accroître de la même alar 
mante façon, la de+te de la province sera de $48,000,000.00 dan 
six autres années. Nous gémissons aujourd’hui sous le poids ch 
la taxe ; notre échine pourra-t-elle porter ta fardeau de la taxe,i 
e compte, dans six autres années ? C’est là un problème qu’i 
importe d’étudier sérieusement avec calme et avec soin :-quin 
es élections viendront, alors sera le temps d’agir avec dé-ermi- 
nation.

%

1,500.00

* 350.00
208,83
800,00
360,00
585.08
250.00.
120,00
108.75

933,33
520.60

1 Tout sociétaire qui du 
art le concours recrute 
nembre a h caisse d’assurane

W. G. Asbell, inspeleur, salaire, à mois, a $50.00,
W. G. Asbell, inspecteur, solaire, 2 mois, à $60.00
W G. Asbell, inspecteur, dépenses,

Denis 7* Daigle, inspo cleur, ai 'aire, 91 mois, à $100.00,
Denis Z. Daigle, -1 eteur, dépenses.

I!

n outre de la prime, a SOI non 
inscrit sur un bulletin qui <* 
léperé dans l’urne, et il a pa 
conséquent doit de paticiper ai 
tirage d’un limousine Ford 
Pour cinq nouveaux membre 
4 a droit à six inscriptions 
pour 19 ne livrailx membresi 
ura droit à 12 inscriptions e 
ainsi de suite en gardant le 
mêmes proportions. Tout nou 
veau membre qui paye six moi 
l’avance lors de son initiation

tuée SUT le plan de New-York, est plutôt dispendieuse, 
font foi les chiffres suivants :

Salaires

. 499,98N II. lu. Iley, inspo : or, se faire, G mois à $83.33, 
A: II. 1 iley, inspect ur . Il penses, 
osbua B. Gammon, i. l*<-i ur. sedaire, 12 mois, 
oshun B. Gammon, inspecteur, dépenses, 
Robert Henderson, inspecteur, salaire, 12 mois, 
tobert Henderson, inspecteur, d penses, 9 
omuel Je 42 n y, luspoéteur, sacuive, 12 mois, 
omutl Journey, inspecteur, dépenses, 
fitrick K i-l i, inspecteur, selaire, 1 mois, 
trick Kk in, inspecteur, dépenses, 
eseph P. Mande rson, ins cleur, salaire, 12 mois, 
oser 'i P. M ,:nde . son, inspecteur, dépenses, 
Starley Me Cause .i. i ; et ur. • ' 3 a, 12 mois, 
Stanley Mglanson, inspecteur, dépenses.

comme ei
8.15 

1,500.00
323.20

1.620,00
176,50

1,620,00
151.00
83.33

- 17.60 
1,200,00

$27.088.97 
4,372.70
4,579.60

Frais de voyage,
Impressions.

Dépenses départementales.
Laboratoire,

4

6,946.37
5,506.86 1 Les débouchés domestiques sont essentiels au 

progrès de la classe agricole48,494.56
De plus ce département a dépensé les sommes suivantes :

•n apès le paiement de six con 
ibutions mensuelles a au si so 
nom inscrit sur le bulletin, l 
quel est de même- déposé dan 
‘urne et il a droit au tirage d 
lit automobile.

Octroi de la Croix Rouge, 
Octroi de Rockerfeller,
Octroi de V. D.,

$5,000.00
25,190.42

7,959.29
Wade et Warwiel

'lions du gouvernement", a dé- 
claré le député, "peuvent lui 
permettre de conduire le navire 
de l’Etat pendant une période - 
un peu plus longue au travers

Ottawa: —M. R. V. Lesueur, 
député de West Lambton, a éta- 
bli d’une façon précise, pendant 
son di cours sur le budget, que 
les cultivateurs du Canada, sur- 
tout ceux de l’otest canadien, 
souffraient des conditions géné- 
pales qui existaient dans le mon- 
le entier et qui se faisaient à 
leur tour sentir par la dépres- 
sion dans l’industrie de la eul- 
ture du blé. H a aussi démon- 
tré l’erreur qu’il y a à attendre 
beaucoup des tâtonnements de 
l’administration King en matiè- 
re de politique fiscale.

Il a été établi que, sous la 
poussée des prix élevés qui ont 
té payés pendant une période 
transitoire, presque dans tout 
l'univers la production du blé a 
subi une forte augmentation de­
puis 1913. Entre les innées 
1909 et 1913, la production du 
blé dans tous des pays, à l’ex­
ception de ‘la Russie, a atteint 
une moyenne d’environ 3.000,- 
000 de boisseaux. Cette moyen- 
ne est à peu près normale. Mais 
an 1921 elle a atteint 3,116,000,- 
000 de boisseaux et en 1922, 3,- 
120,000,000. Cependant l’Euro­
pe, qui est le pays réputé pour 
l’énorme quantité de blé qu’il 
emporte, ne pouvait pas acheter 
même 20 p. 100 du blé qu’elle 
achetait avant la guerre, de sor­
te que, avec plus de blé et moins 
d’acheteurs, le prix a naturelle­
ment baissé. Toutefois, ta ten- 
dance générale des prix était 
vers la baisse.

L’Ouest-Canadien, a-t-il été 
démontré, se ressent pleinement 
de cette situation. Le nombre 
d’acres ensemencées a augmenté 
de 11,000,000 en 1913 à 23,000,- 
00 en 1921, tandis que le ren- 

dement s’est élevé de 231,000,- 
000 boisseaux en 1913 à 470,- 
000.000 de boisseaux l’année 
dernière. En- présence du prix 
si élevé de la production, joint à 
la dépression marquée dans les 
prix des produits agricoles, il 
n y a pas lieu de s’étonner que le 
cultivateur ait eu de la difficulté 
i boucler son budget et qu'il fut 
en dette avec les banques et les 
compagnies de prêts. Mais quel 
est le remède proposé par le gou­
vernement eu yue de faire face 
à la situation ? 11 a proposé de 
réduire la taxe sur les ventes et 
les droits sur les instruments 
agricoles. Pour ta taxe sur les 
ventes que le, gouvernement li­
béral avait lui-même doublée)

109.20
1.320,00

240,95
1,500,00

358.35
832.20

Les docteurs Roberts, Desmond, Melvin, 
ont englobé le joli magot de $29,538.76.

La voirie, 1923 —Chemins permanents (?) : 
Fonds d’automobiles.

Wan MeLaugh!: II. inspect ur, salaire, 12 mois, 
Alan Mc Laugh II inspecteur, dépenses,
‘. Frank Mc: ‘.!< ment lit'; tne, al .'■ •, 8 il, bs, 8 jours, 
. Frank MeCloment, inspecteur, dépenses, 51.86 
Cite de Mon ton. Chef del ce, salaire, 8 mois, à $100.00, 800,00

des écueils, mars elle apporte- 
ront peu de secours à Findustrie 
agricole."

Abordant la question d'un re-

$396,874.11
381,332.38

Six mois apn' s la fin du c n 
cours le comité-exécutif eFonds Fédéral,
séance publique fera do tirage 
des prix.

Des fonds dits d’automobiles, les comtés qui suivent ont con- 
voici :trbué les différents montants que 4e de Moncton, Chef de Pc lice • laire, I mois, i $150.00, 600.00 

Win Nevere, hisp cleur, - • ire, 12 m 54, 1 ne 
Avin Nevers, inspecteur, d’; inses.

mode à ta situation le député de , 
West-Lambton an suggéré des 
mesures pratiques qui méritent 
d’attirer Fattention. Il a fait

Les membres du Commté-Exé$22,155.80
28.811.13
22,450.50
25,337.65
15,673.70

Gloucester,
Northumberland,
Madawaska,
Queens,
Kent,

1,020,00otif cl les emp. és s slatiés d 
‘a socciété ne participeront 11 
10X primes ni au tirage des prix

25/2 15
1,200.00

99.75
1,200,00

132.25
1.200.00

730.35
1,200.00

281.80
. 1.200.00

212.16
1,500.00

178.85
1.200,00

548,95 
1,080.00

117.30

Ufred Quartermain, inspecteur. sala .a, 12 mois, 
Vifred Quartermain, inspecteur, dépenses, 
William Smith, inspecteur, salaire, 12 mois, 
William Smith, inspecteur, dépenses, 
;. B Starratt, ins cleur, si1 are, 12 mois, 
S. B. Star gatt, inspecteur, dépense 3.
i. Perley Stewart inspecte ur, salaire. 12 mois, 
«J Perley Stewart, inspecteur, dépenses.
Srnest Woodard, inspecteur, e Caire, 12 mois, 
nest Woodard, ine et ur, dép anses, 
Fraser Saunders, mai cleur, salaire, 12 mois, 
leaser Sounders, in peeteur, dépera re, 
Lene -I Thompson, inspecteur, ♦ claire, 12 mois.

Satire fers ins cten -, dépenses,
Viexander Veniot, inspecteur, salaire, 12 mois, 
Mexan fer Veniot, inspecteur, dépenses,
Nuréle Bérubé, paiement en plein des comptes de 

. services et dépenses. *
Vifred J. Boudreau, service s spéc Vaux, 80 jours, 
Mifred J. Boudreau, dépenses.

voir que si les moyens qui sont 
actuellement pris en Europe, en 
vue de l’amélioration des condi- 
lions agricoles, étaient suivis 
d’heureux résultats, la consom­
mation du blé augmenterait

Les gagnants des prix n’ont pi 
‘roit non plus aux primes en 

argent spécifiés ci-haut pois 
chaque classe de certificats.

Le comité exécutil

Salaires <1 ingénieurs, automobiles à passagers du département et
Coner ete Builders; Ltée,
Garage provincial à Frédéricton, 
Garage provincial à St-Stephen,

Du fonds fédéral, les sommes 
€ déboursées:

$57,812.03
15,189.39
7,366.88

suivantes ont été dans ce pays. Mais il faut tenir -
compte du fait que ta Russie de­
vait reprendre graduellement sa 
position comme pays exporta-

olé seulement, 
ions de farine

Ses importa 
atteignaient aus-Daps Gloucester.

Northumberland, 
Kent, • 2,450.84

Les ingénieurs et leurs assistants ont retiré lé montant de 
839,129.89.

$27,443.67 
83,065.04 i un chiffre important.

leur de blé, de aorte qu'il était 
fort probable que la sur-produc- 
lion durerait encore

Le député de West-Lambtor 
1 suggéré qu’il devrait y avoir

pendant une plus grande coopération en 
—1 re les divers gouvernements dAinsi, à même ces deux fonds le comté de Gloucester a reçu

$49.599.47
111,876.17

18,124.54
toute la province a

$141,763.87
14.387.68,
5,936.57

quelque temps. - Le vrai remède 
consiste à obtenir de nouveaux Canada en vue de trouver un 

solution aux problèmes agrico 
es. Il ne faut pas abandonner 
le cultivateur à ses propres res 
sources pour se tirer d’embar 
•as. El sotis, ce rapport il a ex 
cliqué ce qui se fait aux Etats 
Unis et dans les autres pays afi 
l’aider le fermier à change 
d’une récolte à l’autre.

Cependant c’était trop allen 
dre* que de cultivateur trouva! 
son sabut uniquement dans l’ac 
cès aux débouchés étrangers 
On avait fort bien compris cet 
ta vérité aux Etats-Unis et her 
résultats ont été satisfaisants 
Dans ce dernier pays les cultiva 
leurs ont eu, eux aussi, leur 
difficultés, mais ceux qui étaien 
chargés de l’administration de 
la chose publique ont eu ta sa- 
gesse dé se rendre compte que & 
meilleure manière d’aider à l 
classe agricole c’était d’augmen- 
ter la demande domestique e’ 
que l’on arriverait à re but er 
produisant au pays une plus for 
le proportion d’objets manufae 
turés.

Lorsque cette tentative a ét 
inaugurée les Etats-Unis étaient 
lu plus fort de la dépression de 
1921, mais au mois de mai de 
ta même année, le Tarif d’ur- 
gence a été adopté suivi au mois

Northumberland,
Kent.Lu 1923, la patrouille des chemins dans 
coûté

De ce montant, Gloucester a obtenu
Kent,

Dépenses sur les chemins ordinaires :

et de plus grands marchés.
Aux yeux du cultivateur ca- 

nadien c’est le marché domes- 
tique qui est le plus important 
ette plus sûr. En 1919, ee mar-

900.00 
240,00

, 88,90
larry Carson, services spéciaux, $234.00; dépenses $32.00, 266.00
L W. Demminga, services spéciaux, taux. $108.33 par mois, 86.11
tab J. C CI, Services de détective, moitié, persécu- 
1 lions. Minto,

Joseph Doucet.

ché a absorbé 59, de notre pro-
duction de blé ; en 1920 il en aCarleton, 

Gloucester,
—Madawaska, 

Kent.

36,821.98
20.034.55
20,146.19
11,584.84

452.03 
servies - sp IUX, $250.35: dépenses $11 10, 270.4.5 

éniel J.Gillis, services sp, aux, $450.00; dépenses 824.15, 174.15 
Lawrence Hari •, services spéciaux, $332.90;

dépenses $102.30,

pris environ .51% • en 1921, on- 
viron 54% : et en 1922 environ 
48 1-2%. Cela a eu son impor­
tance parce que l’on a conti- 
nuellement cherché à créer l’im- 
pression que le marché domes- 
tique méritait peu d’attention de 
la part du producteur du blé 
Ce serait une politique sage à 
suivre que de rendre le marché 
domestique plus consiérable, et 
l’on devrait tendre à atthindre ec 
But.

Il faudrait aussi s'efforcer sé- 
riensement d’augmenter nos ex- 
portations dans certains pays où 
nos produits canadiens sont en 
faveur. A cause des conditions 
qui résultent de notre climat el 
de notre sol, ta qualité de notre 
blé a été jugée supérieure à cel­
le du blé, de ta pluspart des au­
tres pays exportateurs et l’on 
devrait profiter de ce fait. Mé- 
me les Etats-Unis ne peuvent 
pas s’en passer pour le mélan- 
ger avec du blé de qualité infé- 
rieure. Cependant, bita peu de

»
La loi des automobiles : 435.20

900,00
254,00

Dépenses en 1916,
Dépenses en 1923,

L Austin K an, services spéc taux, 9 mois à $100,00, 
O. Austin Kean, dépenses,
Frederik Killen, sers its spéciaux $951.00; 

dépenses $80.10,
conard Hutchinson, dépenses,
John S. Leighton, services spéciaux. $358.07t

d penses $ 77,30,
Char: s E. Leonard, services spéciaux, $183.00; 

dépenses $203.75,
Damase Martin, services spéciaux. $700,00 : 

dépenses $123.80, J
Uphonse Michand, services spéciaux $503 

dépenses $262.00,
Charles S Orr, services spéciaux, $93.00: , 1 

dépenses, $126.25
Pierre J. Pe tetier services spéciaux
Net in I’ 1-'- w d pens - mai, juillet et août 1921 
Wille Picard, services spéciaux, taux $4100.00 par mois 
Wil e Picard, dépenses.

3,391.69
23.688.07

En 1916, les dépenses pour ta protection contre les feux de 
forêt s'élevaient à e $ 696.76

En 1923, i-., 72,995.17
Dépenses du département des terres de la couronne : 

En 1916, 84.976.05

1,034.10
17.88

435.37

386.75
En 1923, 252.668.58

En 1916, la loi de la chasse, da poisson et de la forêt a coûté 
33,800.35

Collection du stumpage, 29,398.63
En 1923, les gardes-chasse ont reçu 34.292.69’
Les gardes-forestiers, inspecteurs et assistants. . 76,741.09

Dépenses diverses, 1 25,026.57
Ce dernier item a trait à l’enterrement des orignaux 

tués hors de shisori, couvertes, raquettes, louage d’automobiles, etc.
Les braves électeurs du comté de Kent se souviennent encore 

du bruit que l’on lit en 1917 au sujet du terme "Various Persons" 
que l’on, rence strait en divers endroits dans le rapport de l’audi- 
teur-général. Certains politiciens aujourd’hui haut placés en 
firent un véritable scandale et leur indignation ne connaissait pas 
de bornes à la lecture de ces deux mots mystérieux.

Monsieur "Various Persons", comme ils l’appelaient en ce 
temps, est aujourdhui pour eux un personnage familier et ils lui 
paient maintenant de grosses sommes puisées à même les deniers 
publies. 1 T

A la page 42, du rapport de 1923, on constate que dans le seul 
comté de Gloucester on a payé à M. Warious Persons" le montant 
de $7,022.74 pour combattre les feux de forêt : dans Restigouche, 
$10,226.48, en juin et, à la page 85 $6,000, en chiffres ronds pas de ! 
cents ! Et un autre montant de $2,756.62, un autre- de $4.209.68 
et à la page 84, on trouve d’autres items variant de $1,800 à $2.700, 
payés a ee diab! de "Various Persons" en rapport avec des feux 
de forêts. 
Cela coûte cher, de nos jours, faire ta guerre aux feux de forêts ! 
Et cela paie aux partisans du gouvernement.

RECETTES ET DEPENSES ORDINAIRES
E n 1909. N s recettes ordinaires de la provinces étaient de

V
823.80

76.5.22

219.25
60.00 

240,00
33.33
19.75

119.35 
188.00

He man J. Sax age, e TV ices spéc aux, 
Andrew P.. Sherwood, services spéciaux. —— 
Andrew Stevens, services spéciaux. $375.00;

dépenses $222.75,
J. S. Richardson services spéciaux, 10 mois à $23.00
Napoléon Vautour, .rvices spéciaux, $1 005 00 : 

dép erses $190.30.
James Pitt, services, Havre St-Jean, 8 nuits, 
E J. Halfiel 1. dépenses, investigation à FHépital

River Glade.

597,751 
250,00

1,585.301
24.00

notre blé s’est rendu dans 1' Amé- de novembre du Tarif Fordney 
rique Centrale ou l’Amérique du Les droits plus élevés, ainsi que 

l’aide accordés aux producteursSud qui avait une population 
de 90,000,000 Ames et qui impor- 
tait tous les ans 45,000,000 de 
boisseaux de blé et de grandes 
quantités de farine de blé. Il se-

de coton, aux éleveurs et aux 
producteurs de grain, avaient 
tellement amélioré ta situation 
qu’au cours des deux dernière- 
années ta République a passé 
per une des périodes les plu- 
prospères de son histoire.” Il 
est inutile de dire que l’exemple 
dune telle nation a été une vai­
ne leçon. Le Canada devait se 
ressentir de la politique adoptée 
me les américains et re qu’il 

aurait fallu faire c’était d’aug- 
monter ls demande et les de- 
bouches domestiques pour as- 
surer le progrès durable à ta 
fois de ta classe agricole et -de 
la classe ouvrière.

on ne saurait sy opposer. Mais 
même ees réductions, ne signi- 
fient, tout en se basant

15.00

sur une rail facile d’atteindre ces pays 
toute l’année durant en utilisantestimation Irés large, qu'une 

économie dé $10.00 à $15.00 par 
année pour ta moyenne des eul- 
tivateurs. Quant a ta réduction 
du tarif elle signifie probable- 
ment peu de chose. Et, en mé-

chef de la Chambre des Commu- 
fies présidait. Les discours ont 
été prononcés par MM. Bean- 
chesne et Audet, MM H. P. Ar- 
secault, D.-T. Robichaud, C.-H. 
Carbonneau. Omer Chaput 
Omer Langlois, Wilfrel Gascon A 

un banquet, * son président Dr Sylvio Lafertune, Ernest Bi- 
Honneur M. Arthur Beauchés- lodeau, II-A. Fortire. député de he aint qua M F.-J. Audet, a Labelle et Geo. Hambleton, 

l’occasion de leur admission à ._______________________ .
da société royale due Canada. M Abonnez-vous au Moniteur 
H. P. Arsenault, traducteur en Acadien- 

- 3 - a

UN BANQUETb* port de Vancouver. Si nous 
pouvions placer en ce dernier 
port notre blé et notre farine en 
grande quantité les cultivateurs 
de l’ouest canadien trouveraient 
un nouveau marché considéra- 
ble et permanent.’ Asie offrait 
encore on autre débouché possi- 
ble qui réclamait $32,000,000 de 
boisseaux «te blé par année et 
vers lequel le Canada n’a expé­
dié que 3,500,000 boisseaux de

Ottawa, 17 1. Association
Technologique de langue fran-

me temps, ces mesures étaient çaise d’Ottawa a donné samedi
1 i $1.259,826.89En 1916, se recettes atteignait Je chiffre de 1,58 .4 19.36 qui devaient porter one 

A ce moniaht, la province reçut un subside spécial $59 209 00-- -. - -
Vente des terres de ta couronne ( 2,662.60

, 5% k -----  
1» 1 . $1,642,291.56

accompagnées de dispositions
grave 

atteinte aux débouchés domesti-
ques et placer le cultivateur dans 
une situation plus mauvaise 
qu’auparavant. "Les proposi-Total, LA

-
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décidé de publier de nouveau Le Moniteur Acadien,Nous avons
français en cadie. A cause de circons-des journauxle plus anciens

tances incontrolables, nous avons du suspendre sa publication en
1918, mais sur es instances de nombreux amis du journal, nous avons 

publication.décidé de
C’est donc

reprendre sa
avec confiance que nous sollicitons respectueusement

l'appui et le patronage des amis afin d'en assurer la réussite.
/%

Annoncez dans Le Moniteur Acadien. Vous en reti-1 
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Adressez nous des maintenant votre souscription afin que vous 
receviez les premiers numéros.
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Etats-Unis $2.25.ABNNEMENT $2.00 par an.
k

femmes. on donne des pommes de terre, 
il vaut mieux des faire bouillir 
pour les nélanger avec du grain 
On peut hacher les racines et las 
mélanger à la moulée OU les 
donner telles quelles : pour les 
jeunes gorets, il faut les couper 
en tranc hes.

Une ration de moulée, eom- 
posée de parties égales de gru 
rouge (petit son), de gru blane

LES SALAIRES
DES EMPLOYÉS

DES CHEMINS
DE FER

le. ta somme de $2.50 Les statistiques officielles des ! 4 troubles qui se produisenten moyen Association 
Conservatrice

Canadienne

Colombie - Anglaise: deux 
homuies, deux femme s.

Alberta • deux hommes, deux

pour la hat . d’habilloments chemins de fer indiquent que la 4 a- la sole J. et qui nous 8em- 
pour l’édafeation, soins du mé-| proportion des salaires compa- blent être des taches, affectent le

rativement aux frais généraux système nerveux humain en 
d’exploitation de 1913 est de pli ' de l’effet incontestable

d ci 1, a surance et antres dé­
penses néc sweaires à un niveau 
raisonnable de vie. Asstiré- 
ment, | TM une ne peut préten- 
dire que cela est Un "luxe injus- 
tifié", comme on l’a affirmé de­
vant les ( immissaires des che- 
mins de fer.

Au sujet des taux de fret et de 
leur influent ■ sair to commerce.

femmes.
Saskatchewan : deux 

mes, deux femmes.
Nouveau-Brunswick 

hommes, deux femmes.
Ue-du-Prince-Edouard 

hommes, deux femmes.

hom-63.5 p. 100 en 19,23. qu’elles exercent sur la tempéra-
Quand Ton déduit des gages ture. D’après lui les taches so- 

moyens annuels de $1.381.00, le ! .ires I rendent ' - êtres humains 
Invitem ent des fonctionnaires plus irritables et les poussent à

deux
M. Mosher a adressé la lettre 

suivante à un journal de Qué- 
1 . : _

Québec le 13 novembre 1924 
M sieur.
On a récemment demandé au 

But 001 des Commissaires des 
Chemins de Fer une diminution 
dos t.nx de fret, pour la raison 
que ! s salaires des employés des 
chemins de fer sont augmentés 
hors de toute proportion compa- 
rativement aux autres ouvriers 
dans tous les métiers et indus- 
tries depuis 1911. ainsi permet- 
tant aux employés de chemins 
de Ter de vivre dans un état de 
luxe entièrement injustifié, aux

LES CONSERVATEL HS FON- 
DENT A TORONTO LASSO- 
CIATION LIBERALE COX 
SERVATRICE DU CAN ADA
M. MEIGHEN CHOISI COM-

: deuxgénéraux, les salaires des -em- 
ployés ordinaires ne permettent 
pas un niveau raisonnable de 
vie. encore moins uf "luxe in-

la guerre.
Il nN a attetime relation en- 

tre les tremblements de terre et 
l'activité solaire", affirme l'abb

recoupes) et «I avoine finement 
nom de la province de Québec, moulue, convient pour des 

pores âgés de 2% mois « 3me * 
a condition que l’on y ajoute

L'hon. M. Monty « parlé aji
i) justifié", et les employés de che­

mins de fer, contrairement aux
Moreux. “Le soleil est-le seul faisant Déloge du parti conser- 

valeur et de M. Meighen qui a 
le mérite, dit-il, de prêcher le 
même . vangile dans toutes 1rs

le Hansard du 29 avril 1934 0 
p ublia nov déclaration sur lau g- 
mentati i due coût de la fabri- ouvriers dans la plupart des in- La chaleur, électricité et Je 
cation d , instruments agrico- dustries, doivent travailler bien magnétisme sont les effets d'une

ME CHEF DU
PRCVT NIES

PARTI LES 
REPRESEN- 
L'ASSOCIA

gulateur de notre climatologie.
environ 2 pour cent de tour 
leant de lin et de lait écrémé.
Un porc bien développé con- 
sommera a cet Age environ une 
livre de moulée et 5 livres de 
lait par jour. On peut rempli-| 
cer ► lait par du tankage (dé- A 
chets d'abattoir) ou de la farine 
de viande, donnée à raison de 
6 a 8 pour cent de la ration 1 
grain, mais ert échange donne 
arement de bons résultats. 
Pour ‘es pores plus Agis une 
moulée composer dasaine mou- 
ue. 2 parties ; de gru rouge, t 
partie . de gru blane 1 partie 
de son, f partie d'orge 1 par 
tie, et de tourteaux de Un. 3 
pour ent, donne d bons n *>1 
tale. Une variété de mou!
vaut pénéralement mieux 
qu une • rule moulée. On peut 
ajouter une quantité égala de 
racines a la ration de grain, 
après que les pores ont de 3 i. • 
mois, mais d faut av ir sois 
d’éviter la sur-atimentaton.

TEES DANS 
TION. partie 2 du pays.les. Celle-ci il de montré que souvent le dimanche et kl nuit même cause, c'est-à-dire les per- 

l'augmentation de tous les fac- il y en a beaucoup qui risquent turbations qui se produisent 
des accidents pouvant les inva- dans k fournaise solaire Mi 
lider pour le reste de leur jours, moyenne à tous les onze ans." 
si ce n'est y mettre une lin im- Le savant français prétend de

18 Les dégues 
des . différents +

Toronto.
conservateurs 1leurs eu 1922, comparativement Oprovisices canadiennes, moins le 
Nonveau-Brunswick, qui (se" 
aient assemblés en cette ville 
sur l’invitation des conserva- 
leurs de l’Ontario, nul jeté les 
bas ■- d’un • association qui p' •• 
tera le nom de "L’Association 
Libérale Conservatrice du Cana-

à 1913. était de 16 pour 100.
Propos agricolesaux deL’augmentation des

ni Kate, chose à laquelle ne sont plus qu’au moyen dune formu- 
pas exposés les ouvriers dans le qu’il a découverte en 1907, il 

3 autres industrie s, . a prédit chaque tremblement de 
Les informations ci-dessus, irre qui s’est produit depuis 22 

puisés il sources officielles, dé- plis.
montrent que l’augmentation Tous les trente-trois en tren-

fret pour cette période était de 
45 pour 100, et constitua le plus
bas de tous tes facteurs

Encore une chose importante 
à noter dans T’analyse du rap- 
port des salaires avec les taux de

LOGE-ALIME NTATION
MENG DES PORTEES D M 

TOME EN HIVER. 
Notes des fermés expérimen- 

tales).
Los gorets nés en automne

dép ns des fermiers et des ou- 
vriers dans les autres indus- 
tries". Les déclarations faites 
dans cet appel sont si injustes, fer mi Canada 
et si contraires à la vérité, que 
nous désirons placer devant vos 
lecteurs un exposé clair -et im- 
partial des fails.

• Depuis 1913. L’augmentation 
moyenne des taux de fret a été 
beaucoup moins que a augmen- 
talion moyenne des prix des 
commodités portées par les che- 
mins de fer, tandis qu ? 1 aug- 
mentation des salaires des em- 
ployés des chemins de fer a été 

beaticoup moins que celle dans 
2nutres métiers canadiens ordi-

Ida" et dont le T. H. Arthur 
activité se développe dans 1 so- Meighen a été élu président ho- 
leil, et nos conditions climatér noraire P voir été élu chef 

sont affectées. Je sou- du parti.
1. . of e •- le la n

fret est que les compagnies de des frais de clieins de fer 11 -t l-cinq ans dit-il. une nouvelle 
en bas attribuable il Faugmentatienopérèrent.

1922. avec 13,000 employés de des dépenses sur colles de 1913.
Les employés des chemins de 

fer no réclament que des salaires 
uii 1er J permettent de vivre

$ doivent nécessairement être ho- 
pés el nourris dans des condi- 
fions plus ou moins artificiel- 
les dans nos climats en driver.

moins, tandis qu’elles exploi­
taient 36 p. 100 de plus en lignes 
de chemins de fer, comparative* 
ment à 1013. 1 |

Tous les employés ayant

ques en 
tiens que notre organisme cor-, ,.___
pore! est influencé par le - influ- sociation ont été choisis comme 
enees électriques qui émanent suit : président actif ; M. A R.
du soleil 1, prouvé qu’un MeNicoll, d Toronto : secrétai-... L \ I en de M onin nont exigent des mntkgrand nombre de personies the re. J. A. Lamarre, MON i l ,..
viennent plus irritables a un trésorier, l’hon. Robert légers 
moment de crises magnétique, de Winnipeg.
, .. . présidents: ont été choisis pour

les différentes pro- 
d ■ mHIX d- têtes - de I ht D 11 • ' ne < eux de Ou b e * a 

Mme Henry J- eph el Thon. M. 
Monty le Montréal, l kestif-

I_i constitution de la nouvel-

lanis fin état de décence et d
H faudrait une aug- développentLes gorets quiconfort.af- 

fret mentation considérable st r 1 - 
taux actuels pour réaliser cela 
tan* le cas de la grande majori- 

té des employés.
Votre tout dévoué.

A R MOSHER, 
Le prés dent. 

La Fraternité des employés des 
chemins de fer canadiens.

faire avec le transport de
out pori des r -j.....sabil tés res minérales pour le dévele P- 

Dix huit e pement des os et des museles, 
de la moulée et d atplus lourdes en 1913, à cants a des 

tracts plus pesants et des tour- ments assez relie-, pinei que desnées plus longues, en moyenne 
aussi bien que des diminutions 

portion du
fourrages phuis but 
lents pour que le

1201ns JIl CU-
orgaties di- 
fonctionner le logementmes de névralgie k, et naine dede: personnel en pro 

parcours milière. en
En 1923. * • train moyen de fret 
a porté 502 tonnes comparai- 
vement à seulement 342 tonnes
en 1913. En 1923. la tournée

Ce qui concerte
t Hit IIcholéra épidémique.

L'abbé Moreux prétend que 
depuis 1860, alors qu'il a com- 
moscé ses recherche -. les pério-

les rtpaes cssentiet'eopé ration d une façon normale.
Oneut euro 

alimenta minéraux
propreté, la bonne ventilation 
M iui El raisonnablement e-d.e bien des 

Fous 1100maires.nSuivant le - statistiques du Bu- 
rean Fédéral de la Statistique, 
l’augmentation moyenne des sa- 

lares des employés des chemins 
de for était de 57.4 p. 100. 
L'augmentation moyenne pour 
les autres métiers était de 81.4 
pour 100.

La moyenne du taux de Salai- 
re iles employés de chemins de 
fer enregistrés à notre fraternité 
est de $3.70 par jour ou $22.30 par semaine. An contraire, sui- 
vont les statistiques du bureau 
Towligal de travail, le budget , d'une famille de cinq personnes 

exigeait ne dépense de $20.57 
DOUE la nourriture, le chanffaxe. 
éclairage et le loyer. H reste.

le association conservalrion sera
comme su • :

fil prési/lent. cinq vice-prési
Si ce lit se trouve dans INI had- 

batiment ou il-------------- O O o--------------

Une opinion de 
l'Abbé Moreux

form ganiqus et inorgatit- ..que : signalons, par exemple, gaë ou dans undes de calme solaire ont coinci 1
dents, dont de ux • ront des fem y a des courants d'air, il vaut 

miens T’entourer de planches 
Les cochons se portent mieux

dë avec les périodes de paix ler-moyenne de fret était de 288 
milles, comparativement à 216 
milles en 1913. Ht
chemins de fer ont porté 34 bil-

le charbon de bois, lut farine 
d’os, les déchets d'abalfoir. les 
rend s de bols, les os aleinés 
la pierre 4 chaux broyée, Les 
substances terreuses ou les

x de gaze n ■ On 
firtit donner toutes les choses 
dans des tronnes ou 1rs ajo ser

mes, d'un weer taire et à un as-resire. Toute - les grandes. 
positions et foires mondiales ont , sistant-ssecrétaire, d'un triserier. 
(4é tenues pendant l'absence de qui seront tous etolis par celle

1923, 1rs
dans IHI hangar que dans U 
coin obscur, humide et met ven- 
tilé de l'-table, quand bien mé- 
m* l'-lable serait beaucoup plus

conference el de 21 .rlions de tonnes de fret pour un 
mille, comparativement a 23

saches dans le soleil.
21 représcu-laids mas: alidsles guerres ajoute ke cele- 

bre astronome, "core spondent tanis féminins des neuf provint- 
aux troubles mage laquer la e * qui seront choisis par l'as 

solaire va commencer a conservait
s'élever de navean en 495 et qui existe actuellement dans 
e" all indra son max muni, en chaque province, les provinces 
1928. Je répète done à nos devant être représentées comme 
gu ivernements l'avertissement 

Déjà donné à Bruxelles
n 1010." femmes

Paris. 17.—Le savant direc- 
our e Vobservaleur de Bourges 
M. labbé Thomas Moreux vient, 
dit-on, de faire des déclara! ons 
qui ont causé quelque sensation. 
La théorie du savant abb est

billions de tonnes en 1913 et 
ceci avee moins d’employés.

Les employés de chemins de 
fer recoivent aujourd’hui relati- 
vement moins de 
n'en recevaient avant la g TIN 
Les salaires et les trait ments que l'activité solaire el les taches 
constituent une proportion des 
dépenses d’opération moindre 
que celle qui existait en 1913.

chaude.
W. G. Duinkmore.

Eleveur adjoint.• la moulée a raison de quelques 
vres par cent livres de moulée, 

après les avoir finement broyées
L - aliments sucettents prai-

salaire qui's

suit : ,
Ontario : trois hommes, trois Abonnez vous au Mo-vent être donnés sous forme de 

de pommes de terre, 
si on n’a pas de racines. Si

dans le soleil affectent le term; - 
rament des nations, et même les en 1910." Québec : trois hommes, troisindividus. Il prétend de plus que

f
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Une manufacture de 
bonbons à Shédiac

Une messe de requiem 
- pour le Cardinal

Mardi avant-midi, dans la Ca- 
thédrale de St-Jean, N.-B.. Sa 
Grandeur Mgr Ed. LeBlane, évé- 
que de St-Jean. à dé lébré. une 
messe de requiem pour lame du 
Cardinal Logue, primat d’Irian- 
de, décédé la semaine passée.

LA LOI DE PROHIBITIONLe cor lége, présidé par de car­
dinal vicaire comprenant les dé- 
légués des associations catholi- 
ques. des Séminaires. Ordres re- 
ligieux. Chapitres de Rome et 
plusieurs évêques, suivit les rues 
Mernilana, Labcaua, San-Gio- 
vani. U y avait foule sur te 
passage, les maisons étaient pa- 
voisées, el lo soir tombant, tou- 
les les fenêtres de k rue Glovan- 
ni s’iluminerent de lanternes 
vénitiennes. La vénérable icone 
resta exposée dans la basique 
pendant toute l’octave du 16 
centenaire de la Dédicace.

----- o o --------- 
Succursale Jeanne d’Arc

No 2
Nous publions ci-après la lis- 

‘e des officiers de la succursale 
les dames de ta Société L'As- 
somption de Shédiac, connu 
ous le vocable «le succursale 
leanne d'Arc no 2 :
Présidente : Mme Elvina Cor 

mier.
tère vice-présidante : Mm

Nouvelles Locales Nos félicitations à M.
Placide P. Gaudet "

Il est rumeur que quelques 
citoyen- entreprenants de cette 
ville doivent bientôt ouvrir une 
manufacture de bonbons. • Lo 
machinerie nécessaire aurait été 
achetée et un local loué.

Nous espérons que cette nou- 
veille est bien fonder ; car. il est 
probable que cette industrie 
donnera de l’ouvrage à plusieurs 
personnes.

Noire distingué compatriote. 
M. Placide P.. Gaudet, autrefois 
du département des Archives 
Ottawa et maintenant de Monc 
ton, N. B., célébrait te 19 de ce 
mois le 74ième anniversaire de 
sa naissance. M. Gaudet et ! 
Moniteur sont deux vieux amis 
et c’est de tout coeur que outr 
journal s’associe aux nombreux 
mis de M. Gaudet pour te féli- 
iter et lui souhaiter longue vie 
i santé et tout de bonheur qu'à 
mérite.

Le 24 du même mois M. e‘ 
Mime Gaudet célébraient le 25. 
umiversaire de leur mariage 
Encore une fois, ad multos an- 
10s.

(Suite de la 2ième page)Le Moniteur désire avoir des 
correspondants dans tous les 
centres français des provinces 
maritimes. Nous publierons 
avec plaisir les nouvelles d’inté­
rêt local qui nous seront trans- 
mises par ces correspondants 
Toute correspondance doit être 
accompagnée du nom de son 
auteur.

Nous invitons également h 
bienveillante collaboration de 
tous ceux qui s’intéressent & 
notre journal.

Le Moniteur demande à low 
ses amis de lui prêter leur gé- 
néreux concours, surtout dans 1 
recrutement des abonnés No 
lecteurs nous rendront un pré 
cieux service en nous envoyant 
de nouveaux abonnements. L 
prix de l’abonnement est de $. 
par an, $1 pour six mois, paya 
île d’avance ; aux Etats-Unis 

$2,25 par an.
------------o0o ------------

La Révérende Soeur Ludovi 
que, de la Providence St-Joseph 
de celte ville, qui était allée pas 
ser trois semaines à la maison 
mère à Montréal, en voyage 
d’affaires, est revenue mardi.

Les dépenses totales en 1922 ont été de $65,108.38, comme
suit

Bureau «te linspecteur-en-chef. 
Inspecteurs,

$5,107.96
50,610.91

5,568.83
4,210.68

*
Frais de loi, 1
Dépenses diverges, 

V-Y $65,498.38
En 1923, comme un l’a vu la semaine dernière, les dépen- 

- 15 se sont él vées a $72,532.73, soit une augmentation «te $7.- 
034.35 : les inspecteurs ont recu $52,098.12, soit $1,487.5.

Noces d’or de M. et Mme 
Eucher P. Gallant

M. et Mme Eucher P. Galant 
102 rue Eugenia. New Bedford 
Mass., célèbrent aujourd’hui, 1 
27 novembre, 1924, de einquan 
tième anniversaire de leur ma 
ringe. En honneur de cette 
événement, une grande mess, 
solenna lie a été chantée à s heu 
res et 30, ce matin, à l’église St 
Joseph, de New Bedford, et ceft: 
après-midi il y a réception à k 
magnifique résidence de M. Gal 
lant. M .Gallani, qui est le fil 
de Philippe Gallant et Henriett 
Daigle, et Mme Gallani, né 
Philomène Poirier. fille du dé 
funt Maximin Poirier, de Shé 
liac Bridge, furent mariés dor 
l’église de Gandigue te 27 no 
vembre, 1874 : ce matin là, il ; 
avait quatre mariages dan 
l’église de Grandigue : M. e 
Mme Calixte II. Gallant, «te cett 
ville, M. et Mme Thomas P. Ar 
seneau, de Grandigue, M. € 
Mme John P. Arseneau de 
Grandigue...%

M. Thomas P. Arseneau es 
parti pour New Bedford la se 
maine dernière et il n’y a pas d 
doute qu’il ira présenter ses féli 
citations aux vénérables jubi- 
‘aires.

%, M. Eucher Gallant est un fré 
re de M. Joseph P. et Moise P 
Gallant, de Grandigue, N. B 
Anselme Gallant, de Loomins 
er. Mass., Frédéric Gallant, d 
Lancaster, N. H. et de Mm 
Marc (Dina) Roguen, de Wal 
tham. Mass. Mme Gallant es’ 
‘à soeur de M. Jean Baptiste 
Poirier, de cette ville, et de M 
Maximin Poirier, marchand d 

McDougall’s, N. B.
Le Monteur offre à M. et Mm» 

Gallant ses sincères félicitations 
et leur souhaite de nombreuse 
et heureuses années ‘existence

o ----- -------
Bâtisse publique à

Edmundston, N.-B
Le contrat pour te bureau ‘de 

poste d’Edmundston, Madawas- 
sa, a été accordé à MM . John 
Flood and Sons, Ltd., de St- 

Jean, N. B., pour le montant de 
$55.000.X

La bâtisse sera construite de 
briques avec fondation en gra- 
nit. Les travaux de construe- 
tion devront commencer immé- 
diatement et devront être termi- 
nés avant te mois de février 
1920, les entrepreneurs ayant 15 
mois pour accomplir les tra­
vaux.

Le bureau de poste sera situé 
au coin des mes Church et Ca- 
nada et aura une tour avec hor- 
loge.

Il y a bien des années que M 
Pius Michaud, le député du 
comté, fait des efforts pour ob- 
tenir la construction d’un bu 
reau de poste «i Edmundston et 
nous le félicitons d’avoir enfin

I "illi 
autre esté en 1923, avec plus «te dépenses et de gages, les ins- 
pecteurs saisirent moins de boisson et de bière qu’en 1022. En 
1922, its saisirent de la boisson pour 813.040.53 et en 1923, 31.- 
177.74.—

Voici quels furent tes revenus de la prohibition en 1929 :

Les patates du Nouveau- 
Brunswick

Frédéricton, N.-B.. 22.—La 
New Brunswick Seed Potate 
Growers’ Association a décidé 
l’envoyer un certain nombre 
l’échantilions de ses produits, i 
Londres, pour les faire distri 
buer aux divers agents cana- 
liens qui se trouvent en Angle 

‘erre. Cette décision a été prise 
i la suite de certaines représen 
ations qui ont été faites au 
membres de l'association à l’ef- 
tel que les produits agricoles 
canadiens font bonne figuré sur 

le marché anglais, cet automne 
ï cause des conditions instable 
ù se trouve présentement- Is 
Grande-Bretagne.

Sans doute, on comprend qu'l’ 
ne s’agit pas là d’un march 
permanent mais on a décidé d< 
profiter, tout de même, de l'oc 
nasion qui s’offre. Déjà, on 
perçoit une légère hausse di 
prix des patates canadiennes et 
lépit de tous les efforts de 
agents canadiens pour mainte 
ir le marché dans une position 
stable.

Amendes,
Licences de bière.
Licences de dais,-
Licences de distilleurs.
Licences spéciales de bière.

Licences de cidre.
Liqueurs saisies.
Registres,

■ Divers montants.

$30.907.55
3996.50
8,075.00

800,00
15.00
250

13,940.53
1600

299.00

O----- -------

Banquet des Chevalier» 
de Colomb à St-Jean, 

N. B.
"Les chevaliers de Colomb d 

st-Jean, N. B., ont célébré la se 
maine dernière l'anniversaire d 
la fondation de leur ordre, pa1 
un grand banquet.
- Les principaux orateurs un 
té Sa Garndeur Mgr E. LeBlane 
t l'hon. J. B. M. Baxter, M. P.

O— --------
Parties de whist

à l'hospice

Hortence Fougère.
2ième vice-présidente : Mme

Vice Bourgeois.
Secrétaire : Yvonne Fougère.
Sec.-adjointe : Anna Mar: 

Poirier.
Perceptrice-Trésoriére : Jean 

re Fougère, Si
1ère commissaire-ordonnatri

e: Mélange Arseneau.
2ième commissaire-ordonn 1 

rice: Mme Cén(rise Beliveau.
Con 2 illères : Yvonne Poirier 

Mme Obéline Gallant. Mme Azé 
lie LeBlane.

Chancelière: Mme Delphine 
Léger.

66,940.08Moins remboursement de licences de 
détails, $100.00

Moins remboursement de licences «le 
bière. $15.00 115.00

M. Ernest Richard, autrefois 
de Grandigue et maintenant d« 
Lawrence, Mass., est venu pas- 
ser une couple de semaines au 
pays natal.

M. Donat Bastarache, de 
Gardner, Mass., était en ville 
lundi. M. Bastarache s'en est 
retourné au commencement de 
la £ emaine, accompagné de son 
père, qu'il était venu chercher.

Mme François Saulnier, épou- 
se de William-. Saulnier, de 
Riviere-Meleghan est décédée à 
l’Hopital général de Yarmouth 
te 14. La défunte était âgée d 

40 ans. Son mari et plusieurs 
enfants lui survivent.

$66,825.118
Fin 1923, les rev pus ont été de 854,121,74, soit $12,703.34 de 

moins qu’en 1922 t c’est-à-dire, moins de revenus et plus de dé- 
penssos, of pas le tiers autant de liqueurs saisies !

Nous réptons ce que nous avons dit de semaine dernière, 
a savoir, que la mise on vigueur de la loi de la prohibition a de- 
généré en une scandaleuse exploitation du trésor provineal au 
bénfice des partisans «lu gouvernement.

H y aura a l’hospice de St-Jo 
eph quatre parties de whis 
d’ici à Noël, une chaque jeudi. 
Les recettes seront consacrées 
l’achat des étrennes de Noë 
pour les enfants de l’hospice 
Les citoyens de Shédiac vou 
iront tous contribuer généreu 
sement à une si bonne oeuvre.

------------OO O----------
Comités de l’opposition à 
A Moncton

Les conservateurs ont ouver’ 
in comité d’organisation sur h 
ue Main à la porte voisine di 
Théâtre Impérial. Tous tes anu- 
le la cause sont invités à s’y ren 
Ire. Le numéro du téléphone 
est «le 1482. /

Le comité des dames se réuni 
i la Salle Doull, sur la rue Ro 
binson et près de la rue Main 
Les dames sont cordialemen 
invitées. Téléphone no 1532.

Toutes les personnes qui dé 
cirent des renseignements au su 
ici de l’élection, «les listes élec- 
orales et des polls sont priées 
le s’adresser à ces comités.

------------o

Le signe
He la Croix

quci elle n’avait pu se signer 
qu à la troisième fois, exe ré- 
pondit : "Parce qu’alors seule- 
ment lu Dame a fait elle-même 
‘e signe de croix.”

Le 23 février, un autre témoin 
léclarait : "Si l’on fait au ciel 
des signes de croix, ils ne peu- 
vent être faits que comme, les 
"aisait Bernadette."

M. Duffo, bâtonnier des avo- 
Sals, ne craignait pas de dira à 
un prêtre du diocese de Tarbes 
qui hésitait à reconnaître le ca- 
actère surnaturel des événe- 
ments de la grotte : "Si vous 
wiez vu Bernadette faire le si- 
tue de la croix, vous ne doute- 
niez plus.”

Une religieuse qui a beaucoup 
connu Bernadette à l’hôpital de 
Lourdes a laissé ce témoignage: 
"Elle faisait Le signe de la croix 
avec un respect, une lenteur, 
une majesté, un goût que l’on 
l’observe pas souvent chez les 
personnes les plus pieuses : 
seule, ne pouvant se douter 
qu’on l’observait, elle ne modi- 
fiait en rien ses beaux signes de 
croix.

Quelques instants avant sa 
mort, on 4a vit prendre elle-mée- 
me de Crucifix, le porter à se# 
lèvres, et baiser lentement les 
cinq plaies «lu Sauveur. Elle 
e signait ensuite comme elle 
avait coutume de Je faire : son 
dernier signe de croix fut égale- 
ment admirable : il ressembla à 
celiri qu’elle avait vu faire jadis 
i Notre-Dame."

Plus on médite sur la gran- 
leur et te noblesse «le ce signe 
le chrétien, écrit de Père de La- 
borde, plus on acquiert te con- 
viction que Dieu y attache des 
allie es toutes particulières.
(Le Bulletin Paroissiale de Val- 

leyfield).

Paris, 21.- M. Clémentel, mi- 
nistre des finances, a conclu 
avec la maison Morgan tes ar- 
rangements nécessaires à un 
emprunt de cent millions de 
dollars à 7 p. e. Les autres par- 
ticularités de l’emprunt, y com- 
pris te prix d’émission, seront 
annoncées pha tard, si les deux 
Chambres du Parlement appron- 
vent l’acte du ministre des fl-. 
IMMICes.

M. Clémente! a exposé ce ma­
tin au cabinet les conditions de 
l’emprunt. Le conseil des mi- 
nistres loi a donné son appro- 
bation et l’a autorisé à présenter 
un projet de loi dans ce sens isA 
la Chambre des députés cels 
après-midi. Le gouvernement 
veut que ce projet de loi soit 
étudié immédiatement. La 
Chambre s’assemble * 3 heures 
et le Sénat i six. On croit que 
l’une et l’autre Chambres rali- 
fieront l’emprunt.

Les emprunts précédents né. 
gociés à New-York l’avaient été 
en vertu «te la carié blanche lais- 
sée au gouvernement -par le par- 
lement, ces pouvoirs discrétion- 
naires étant maintenant expirés, 
te gouvernement doit recevoir 
une autorisation particulière, 
s’il veut contracter un nouvel 
emprunt.

Les routes du Nouveau- 
Brunswick

Feu l’abbé Thos. Albert 
recommandé aux 

prières
• ---------

M. te curé LeBlane a recom 
mandé aux prières des fidèles 
dimanche, le repos de l’âme du 
regretté abbé Thomas Albert 
curé de Grand Sault, Madawas 
ka, dont le Moniteur a déjà an 
noncé te décès.

"Le Père Albert n’est pas ut 
Etranger pour les paroissiens d- 
Shédiac, a ajouté M. Leblanc 
C’est lui qui prononça te sermor 
te circonstance aux grandes fé 
tes de la Société L’Assomption 
en cette ville, te 15 août, 1913 
C’était un homme d’une intelli 
gence supérieure et il s’est dé 
voué à toutes les bonnes causes 
La mort est venue te frappe 
dans la ferre de l’âge, pendant 
qu’il travaillait avec énergie à k 
construction d’un couvent dans 
sa paroisse. Clest une grande 
perte pour le diocèse de Cha 
tham et pour toute l’Acadie."

M. G.-H. Hill, ingénieur et 
hef du gouvernement pour les 
grandes routes du Nouveau- 
Brunswick, vient de déclarer 
fue les équipes d’ouvriers em 
foyés à la réparation des che 

mins termineront leur travai 
dans quelques jours. Au cours 
les dernières semaines qui Vieil 
ment de s’écouler, des groupes de 
manoeuvres ont fait subir aux 
routes les réparations nécessai- 
res el les ont remises en bon état 
en vue de te reprise du trafic, te 
printemps prochain.

Actuellement, il n’y a plus que 
deux équipes au travail. L’une 
est à Keirstead, sur la route Fré- 
déricton-Sussex et l’autre opère 
nw la section qui va de Camp 
bellton à St-Léonard.

Milles Délima Léger et Mathil- 
de LeBlane, institutrices, «le cet­
te ville, passaient le dimanche 
chez leurs parents à l’Abouja- 
gane.

M. Raymon I Hébert, le popu- 
laire agent de fret à Shédiac, a 
loué pour l’hiver la résidence de 
Mme C. H. Galland, sur la rue 
Main.

M. Jean T. Hébert, le proprié- 
faire de l’Hôtel. Royale, a installé 
dans son hôtel un radio moder­
ne.

Le célèbre Père de Ravignar 
faisait le signe de la croix aver 
une perfection qui édifiait beau 
coup ses auditeurs. Un pro 
lestant venu pour l’entendre fu 
tellement remué par ce signe d 
croix qu’il se pencha vers ur 
catholique «te ses amis qui l’ac 
compagnait et lui dit :• "Le pré 
locateur peut descendre de chai 
re. Le sermon est déjà fait.”

Le Père Millériot prêchait, III 
jour, à Notre-Dame-des-Vic 
toire. Avant de prendre ta pa 
node, il commence le signe de I 
croix, puis, s’arrêtant brusque 
ment, i! promène son regard su 
l’auditoire et s’écrie : "Mes Fré 
res, quelle grande chose: qui 
d’offrir nos actions au Père qu 
“si au Cieux, à Jésus-Christ qu 
nous a rachetés, au Saint-Ee 
prit qui nous sanctifie ! Quels 
grande chose que le signe de ! 
croix qui nous rappelle ces vé 
mités ! Le faites-vous bien?..Es­
sayons ensemble : "In nomine 
Patris —et Filii —et Spiritue 
Sancti". En même temps, il tra- 
cait sur lui un large signe de 
croix, et tous des assistants, nro 
fondement émus, l’imitaient.

Bernadette démontrait sa fo 
par son signe «te croix qu’elle 
faisait très bien, n’omettant pas 
de porter la main jusqu’aux 
épaules, sans doute comme ell 
l’avait vu faire à fa Sainte Vier 
ge. Sa manière touchait pro- 
fondement ; des spectateurs di- 
scient: "On voit bien que te 
Sainte Vierge elle-méme fa lui 
a enseigné." Quand elle se si 
niait, il y avait dans son attito- 
le. dans l’ampleur, de son geste 
quelque chose d’élevé, de surbu- 
main quion ne savait comment 
expliquer.

Quand on lui demandait : 
Fou vient que vous faites si 

bien te signe de la croix?" elle 
répondait : "Je ne sais pas com- 
ment je te fais : je le fais com- 
me je le vois faire à la Dame." 
Elle avouait qu’elle faisait te ai- 
gne de fa croix trop vite, ri que 
le 11 février, elle avait été obli- 
gée de suivre le mouvement de lo 
Dame : "Je n’ai pu faire le signe 
de fa croix que quand la Dame 
l’a fuit." -

A ta sixième apparition 
ayant achevé son chapelet, por- 
la is trois reprises jusqu’au 
front, sans pouvoir y atteindre 
tout a. fait, les doigts qui te- 
naient te Christ du chapelet, à 
ta troisième fois, elle fit on beau 
signe de croix, dit un témoin, 
comme je n’en ai vu faire à per- 

|sonne. Je lui demandai pour-

Mire Emilienne Arsenault 
qui avait un restaurant à Shé- 
diac, est partie la semaine der- 
nière, pour New-Bedford, Mass, 
où elle résidera à l’avenir.

En tournée d’inspection
Sir Henry Thornton, Prési- 

dent du Chemin de fer Canadien 
National est parti samedi soir i 
minuit de Montréal pour une 
tournée d’inspection dans -les 
Provinces Maritimes. Il est ac- 
compagné des directeurs sui 
vants : MM. D. J. McDougald 
Toronto, J.-G. Gardner. Brock- 
ville, de colonel O.-E. Talbot 
Québec, Matthew Lodge, Monc­
ton et Robert McKay, New- 
Glasgow ainsi que M.M. S -J 
Hungerford, vice-president di­
recteur du matériel d’exploita- 
lion : J. E. Dalrymple, vice-pré- 
sident directeur du Traffic et W 
U. Appleton, gérant-général de 
la région de l’Atlantique.

Sir Henry est arrivé à Monc­
ton samedi soir et a parlé aux 
employés de la région «te «l’At­
lantique par l’intermédiaire du 
poste de radio du réseau C. N. 
1. A., à Moncton. H est parti 
undimatin pour Charlottetown 
Le reste de l’intinéraire consiste 

en une visite à Saint-Jean, N. B. 
mercredi à Sydney, N. E., ven- 
dredi à Pictou et à New-Glas- 
gow, samedi à Halifax, diman- 
che et lundi. Jusqu’à date k 
retour est fixé au 2 décembre.

Mme Albani Hébert, «lu Carp 
de Cocagne, est allée rejoindre 
son mari a Fitchburg, Mass., la 
semaine dernière. Elle était 
accompagnée de sa famille.

Ml Antoine Bastarache, de cel­
le ville, doit faire un voyage aux 
Etats-Unis oïi -il visitera un de 
ses fils.

La pêche à l’éperlan
La saison de la pêche à l’éper- 

lan s’ouvre lundi, le 1er décem- 
bre, pour in pêche avec des sei 
ties bag-nets). I>- petit pois 
son, —le plus recherché des pe 
lits poissons—a fait son appari- 
Hou dans nos rivières au com- 
mencement de la semaine et les 
filets ont donné de bons ° résul- 
tats. Le prix sera suffisant

a enards argentés
Montréal, 18—Deux consigna- 

tiens de renards argentés dont, 
fa valeur constitue un record, 
sont passes par Montréal hier. 
Elles consistaient en 381 renards 
valant environ $850.00. L’ex- 
pétition fut faite de I lie du 
Prince Edouard par te service de 
messageries du Canadien Na­
tional.

Le premier lot était composé 
de 200 renards choisis valant 
$750.00 et destinés de la foire : 
agricote d’hiver tenue a Toronto. !

Durant tout te trajet les ani- 
maux ont été l’objet de tous les 
soins imaginables. Ils repré- 
sentent ce que l’ite du Prince 
Edouard a produit de plus beau 
en fait de renard argentés.

Un wagon spécial avait été 
attelé en train du Canadien Na- 
tional transportant tes renards 
pour permettre aux propriétaires 
«te ces animaux «te prix «te sui- 
vre de près leur propriété. Deux 
agents du réseau National MM. 
S. O. Martin, agent voyageur de 
la Canadian National Express et 
Charles Neikle, agent voyageur 
du Canadian National, les ac- 
compagnaient.

Le second, composé de 181 ro-- 
nards valent environ $100.000 
était consigné a différents en- 
droits au Canada et aux Etats- 
Unis.

Au dire des représentants du 
Canadien National ces deux ex- 
pétitions de renards argentés 
constituant un record, non seu- 
lement pour les messageries Ca- 
nadiennes mais pour celles du 
monde entier.

CONDANMES A SUBIR LEUR 
PROCES® dette année, selon les apparen- 
,.est, pour permettre aux pê- Les deux jeunes hommes dé ,hours de faire d’excellents pro 

lits s’il y a du poisson en tout.

réussi à convaincre ses amis
d’Ottawa de la nécessité de cette 
bâtisse publique.cette ville accusés d’avoir com- 

mis un vol dans la pharmacie 
Léger et de s’être évadés de te 

prison ont été condamnés à su-
D’après les rapports officiels 

lu département des pêches, h 
valeur de l’éperlan pris dans k 
comté de Westmorland dans

Ecole incendiée
L’école du villagorde Bathurs! 

Bathurst-Ouest acité détruit 
par les flammes la semaine d r 
nière. Quand de feu éclata, il v 
avait environ cent enfants dans 
les classes. Tous sortirent de k 
bâtisse sains et saufs. Les per- 
tes sont considérables.

DANS 20 ANS ON IRA 
EN AEROPLANE

et sont mainte-bir leur procès s 
nant enfermés a Dorchestere... l’année 1923 s’est élevé à $30,- 

"' 283 : dans le comté de Kent, adans 1i | rison du comté.
me nous l’avons annoncé la se- New -York, 11 M. II. G. Fok- 

ker, créateur et fabricant en 
Hollande, des avions portant 
son nom, est arrivé ici n bord 
du "Mauretania". Une des pre- 
mières choses qu’il déclara, c’est 
que la fabrication des aéropla- 
nes fait d esi rapides progrès, 
que dans une vingtaine d’an- 
nées ces appareils se vendraient 
couramment $500 fa pièce. 
Presque tout-le monde pourra 

voler en avion" dit-il, "parce 
que ce sera meilleur marché que 
l’automobile".s»

A propos «lu bateau sans voi- 
les inventé par M. Anton Flett- 
ner, «le Berlin, M. Fokker déela- 
re: "Je connais Flettner. La dé- 
monstration qu’il a donnée de 
son bateau est excellente mais 
il lui faudra démontrer que «un 
invition peut être appliquée 
pratiquement a de grands navi- 
res a l’aéroplane et a l’automo- 
bile.

"Pour ce qui est de l’aviation, 
je suis convaincu que dans dix 
ans on traversera l’Atlantique 
«i 2% heures, avec passagers et 
courrier postal.”

$103,774: dans Northumberland 
à $348.424; dans Gloucseter, à
854,244 : dans Restigouche, à 
$43,998.

inaine dernier . ils furent arrê­
tés à Frédéricton, ayant en leur 
possession un automobile ap-

, partenant à Mm J. D. Weldon, 
autrefois de Shé diac et mainte- Ces chiffres nous ont été four-

Assemblées publi- 
ques de 1 opposi­
tion a Moncton
Vendredi soir, à 8 heures, ai 

City Hall./
Les orateurs seront :
M. E. A. Reilly, le candidat de. 

l’opposition.
L’hon. J. B. M. Baxter, M. P.

St-Jean, N. B.
L’hon. David, V. Landry.
M. George Price.
Samedi soir, à 8 heures, ar 

Grand Opéra, rue Lutz.
Adresseront la parole : 
M. E. A. Reilly.

fils par M. 1ric LeBlane, l’offi-nant de Montréal Mme Weldon 
possède une résidence d’été en 
cette ville.)____
UN HOPITAL \RENTON.

KENT. N.. B

cier des pêcheries pour le dis­
trict de Shédiac. -

Le prix d’une licence pour 
tendre une seine à éperlan est 
$1.00 par saison.

M. LeBlane sera à Shédiac 
Bridge vendredi.

SUICIDE A KOUCHIBOUGUAC 
N. B.

James Sullivan, de Kouchi- 
bouguae, Kent, N. B., a mis fin 
à ses jours, jeudi dernier, en 
prenant une dose «te poison, du 
vert de paris et de ta tincture 
d’iode. La santé lui faisant dé- 
faut, il céda au découragement. 
Il avait autrefois été interné à 
l’hôpital provincial de St-Jean. 
N. B. Le défunt était un culti­
vateur à l’aise, bien connu dan» 
sa paroisse et à St-Louis et à Ri- 
chibouctou. Il était âgé de 40 
ans et marié.

Une assemblée assez considé- 
rable des contribuables de Rex- 
ton a décidé a l’unanimité «l’ou­
vrir un petit hôpital à cet en- 
droit. L’assemblée était prési-

% La ville fait l’acquisition 
l’une machine à répa­

rer les chemins
L’échevin John Coffy, te pré- 

sident du comité des travaux

dée par M. Hugh M. Fergusson; 
Mile N. DeWolf agissait comme 
secrétaire.

publies, a fait l’acquisition pour 
la ville d’une machine pour Né-

Des dise ni s furent pronon-
eés en faver • du projet par MM

parer les chemins. Cet instru- 
ment, qui a coûté environ $165, 
peut être opéré par un seul 
homme avec une paire de che­
vaux.
.L’échevin Coffy espère pou­
voir améliorer et maintenir nos 
rues à peu de frais, à l’aide de 
cette machine qui a donné ail­
leurs d’excellents résultats.

Lm machine a été achetée de 
la Compagnie Lounsbury par 
l’entremise de M. John Connors, 
l’agent de la compagnie à Shé- 
diac.

J. M. Burns, ''kr. Jardine et au- 
M M Phag ■ le ma- 

lade, assistait à l’assemblée.
Les citoyens b- Rext n sont 

davis qu’un hôpital, situé à un 
point • 1 1 du comté de Kent,
serait d’une grande utilité.

Il y aura une autre assemblée 
à ce sujet 1 x là décembre. !

Président de l’Associa­
tion des Commis de 

Malle
M. Charles .O’Neil, de Mone- 

ton, a été élu président de l’asso- 
ciation des employés des bu-

M. D. A. Stew art. M. P., Camp- 
bellton.

Dr. O. B. Prier.
M. A. J. Doucet. M. P., Kent.
Tous les électeurs sent cordia- 

lement invités.
reaux de poste du Canada a une, o0 o________
grande assemblée tenue a Otta J.. 1 11 , ; .
wa tout récemment. Une belle cérémonie a

M. O’Neil est bien connu dans Rome
les provinces maritimes et son Rome, 22 Le transfert au 
élection fera plaisir a un grand 
nombre d’amis.

Approximation
Au retour de l’école un jour 

* composition, la maman de 
Pierre Juri demande

—Eh bien, as-tu été premier 
aujourd’hui ?

M. Harna, le candidat libéral 
dans Hastings-Ouest, a été élu, 
mardi, avec une majorité «te 400 Morgan lui prête cent 

millions
M. Clémentel, ministre des fi- 

nances, a conclu avec la mai- 
son Morgan un prêt «te cent 
millions a 7%.

RATIFICATION PROOBABLE

voix.
Ce comté là lit représenté à la 

chambre des Communes par un 
M. Porter.

Latran de l’antique image de 
Jésus , Christ conservée au Presque maman.

—Comment, presque ?
, —Oul.. e est juste mon voisin 
de droite qui l’a été. 2

Abonnez-vous au Mo- 
niteur Acadien.

"Sancta Sanctorum", qui vient 
d’avoir lieu, fut une belle mani- 
Testation de foi.

Abonnez-vous au Moniteur 
Acadien.

f
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